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L’appel d’Abraham.

Genèse 11.27 à 12.5 ; Actes 7.1-4 & Hébreux 11.8-10. 
Avoir la vision du Dieu de gloire, de celui qui est le vrai Dieu. Dieu se révèle à Abram et lui donne une idée suffisamment claire de ce qu’il lui demande et de ce qu’il est sans doute. Il lui a donné la foi, il lui a donné la confiance …

Ai-je une vision claire du Dieu de gloire ? 

Cette belle vision met dans l’ombre le monde de Babel avec ses gloires terrestres, cela lui permit de rompre avec l’idolâtrie, (une chaîne si solide) dans laquelle il vivait.

Beaucoup de personnes sont semblables à Abram, elles reçoivent 
: Une visitation de Dieu










: Le pardon de leur péché










: Une grâce merveilleuse de Dieu

Elles ne répondent pas à l’appel de Dieu. Elles restent où elles sont.

Que penser d’Abram au départ, son Père se met en route… Mais s’arrête en chemin, il n’ira pas jusqu'au pays de Canaan, pourquoi ? Ce n’est qu’à la mort de Térach que Dieu parle à Abram pour aller jusqu’au bout.

Dieu peut se servir des circonstances pour nous faire avancer.

Mais les circonstances terrestres ne peuvent nous conduire à ce qui est céleste. Dieu devra appeler la mort sur le Père d’Abram qui s’est arrêté en chemin pour qu’Abram puisse aller de l’avant.

L’appel de Dieu nous conduit à jouir de ce que seul la foi nous permet de voir et de connaître, elle nous permet de jouir 
De l’invisible



De Jésus.



De son royaume !

Abraham n’est pas appelé à quitter des choses mauvaises, qui pourtant étaient présentes, c’est à dire l’idolâtrie la violence qui devaient régner dans ce pays, dieu ne lui parle aps de cela, peut-être déjà Abram  ne participe pas à tout cela ? Il est appelé à quitter 

a) Sa famille
b) Sa patrie
Il est appelé à quitter que des éléments légitimes et bons en eux-mêmes !

Seul la Foi permet d’aller plus loin que la famille pour jouir des bienfaits de Dieu …

a) La famille ne peut pas apporter le salut.
b) La famille ne peut pas révéler le Dieu de gloire.
c) La famille ne peut pas donner la cité céleste.
Seule foi permet de recevoir ces choses.

Ceux qui construisirent la Tour de Babel dirent « faisons-nous un nom » chapitre 11 verset 4.
Ici Dieu dit à Abram (12.2-3) « je ferai » « Je rendrai » « je te » ….

C’est la décision de Dieu, le choix de Dieu ….Dieu appelle, et en réponse Abram obéie, en conséquence Dieu pourvoie et  béni. 

Pour reprendre l’idée de la tour de Babel, où les hommes veulent bâtir une ville, lui Abram attendait « la cité dont Dieu est le créateur », Hébreux 11.10 ! Nous voyons là toute la différence, cela nous instruit aussi, voulons-nous construire de nos propres forces ? Ou voulons-nous nous attendre à Dieu qui va nous donner ? Ce qui n’implique pas forcément que de la passivité, Abram dû se mettre en route, et il le fait dans la foi !

Abram sera un héros de la Foi, le Père de la Foi, parce qu’il a répondu par l’obéissance !

Nous trouvons en Abram le principe par lequel tous les hommes peuvent être bénis, « Aussi l'Ecriture, prévoyant que Dieu justifierait les païens par la foi, a d'avance annoncée cette bonne nouvelle à Abraham: Toutes les nations seront bénies en toi! Ainsi, ceux qui croient sont bénis avec Abraham le croyant », Galates 3.8-9. 

La foi comme principe de bénédiction, est introduite par Abram c’est un principe qui est vrai pour tous, dans toutes les nations. La bénédiction au chapitre 22 verset 18, précise que c’est part  sa descendance que toutes les nations seront bénies, c’est à dire en Christ !

A Babel, les nations furent dispersées en jugement, mais la foi est un principe d’après lequel toutes les nations peuvent être rassemblées pour être bénies !

Arrivée en Canaan.

Genèse 12.6-9.

Cette arrivée a dû lui donner un choc, car il y avait une immense différence avec la Mésopotamie verdoyante avec un certain confort, une richesse, un niveau de culture important, un certain raffinement.

Ici c’est l pauvreté, l’aridité & le manque d’évolution, des peuples toujours en guerre.

Du point de vue humain, purement matériel, Abram avait donc beaucoup à y perdre ! La vie chrétienne, hélas, est parfois vue de cette façon par beaucoup :

a) Perte de richesse, à cause de l’honnêteté.
b) Perte de prestige.
c) Perte de la sécurité terrestre.
Il est relevé que ce pays est habité par des Cananéens, sont-ils hostile ? Peut-être pas, mais Abram ici reste un étranger qui arrive au milieu d’eux.

d) Il n’a plus la protection du clan.
e) Il n’a plus l’autorité qu’il avait dans sa patrie.
Il n’a maintenant que ces serviteurs, et nous ne devons pas oublier l’essentiel, c’est la présence du Dieu de gloire qui l’a conduit là !

Dieu va lui apparaître, pour lui confirmer que c’est bien là, le pays qu’il lui destine. Oui, il est arrivé. Quand Abraham arrive dans le pays, Dieu lui précise la promesse, c’est ce pays qu’il donnera à sa descendance ! Il s’était mis en route à la suite de la première promesse, arrivée, il en reçoit une autre plus précise encore.

Abram ne c’est pas trompé

Dieu est avec lui






Dieu est son protecteur.

Pour la première fois Abram va construire un Autel, verset 7.

Maintenant sa relation avec dieu va prendre sa vraie dimension, sa relation avec Dieu est parfaite. 

Abram peut maintenant rentrer dans l’adoration, il indique sa position devant Dieu, il est à l’aise.

Il se déplace encore & il rebâtit un autel. La place pour Dieu dans son cœur est grande, il ne peut se déplacer sans servir Dieu. Il le sert au travers de ces sacrifices d’adoration et de communion.

Le vrai service de Dieu atteint sa pleine mesure dans l’adoration et la louange avec la communion fraternelle dans une réelle communion d’esprit avec Dieu.

Au verset 8, « Il invoque l’Eternel ». Un esprit de dépendance habite son cœur, il s’en remet à Dieu pour toutes choses. Nous verrons ici quatre choses.

f) Expression de la faiblesse humaine.
g) Expression de la dépendance humaine.
h) Expression de la confiance en Dieu.
i) Expression de son amour pour Dieu.
Il dressa sa tente, verset8. Nous voyons donc qu’il est dans :

j) Il est dans le repos …… de Dieu.
k) Il est dans la sécurité … de Dieu.
C’est ensuite que pour la première fois est mentionnée Béthel ; la pensée de Dieu est introduite là déjà, car Béthel prendra son  nom et  sa signification avec Jacob, mais c’est déjà un endroit où la foi habite.

Nous nous réunissons souvent dans l’unique pensée d’être consolés, édifiés, mais la chose principale que Dieu nous demande c’est le service pour lui, « louange et adoration ! ».

Puis nous voyons cet homme qui s’éloigne de Béthel, il est très important e ne pas quitter le voisinage de Béthel, il ne faut pas quitter le voisinage de la « maison de Dieu ». Son histoire nous en avertit du danger. Satan ne peut pas nous empêcher d’aller dans le chemin de Dieu, mais une fois que nous y sommes, il cherchera toujours à nous en éloigner. Nous désirons parfois ce qui spirituellement bon, mais n’ayant pas appris à nous juger nous-mêmes, nous allons au-delà de ce qui est spirituel et nous sommes trop occupés de nous-mêmes t non de Christ. C’est ainsi qu’on en vient à la famine, et que nous pouvons parfois descendre jusqu’en Egypte pour trouver remède à nos besoins, que seul Dieu peut réellement satisfaire si nous restons sur le terrain de la foi !

Abraham s’en rendre compte le terrain e la foi, le pays promis et s’éloigne pour aller chercher ailleurs ce dont il a besoin. Qu’il est dangereux pour l’homme de chercher à la manière du monde pour recevoir ce qu’il nous faut la déception sera dure au réveil !

Départ et séjour en Egypte.

Genèse 12.10-20.

Quand la famine survint il est déjà en direction de l’Egypte, c’est tout naturellement qu’il va y descendre. Mais nous remarquerons qu’il descendit vers le sud, et c’est alors que la famine est mentionnée, nous l’avons déjà dit, sui je m’éloigne de Béthel je vais être dans la famine.

l) Il ne quitte pas Béthel à cause de la famine.
m) Il quitte et la famine survient.
Si je demeure dans le voisinage de Béthel = la maison de Dieu. Si je quitte le terrain de la foi et de la promesse, pour aller dans une mauvaise direction rapidement la famine spirituelle va survenir.

Je ne manque de Rien ! … J’aurai la nourriture spirituelle en abondance, et je n’aurai pas besoin de la nourriture frelatée du monde et du péché.

Chaque pas va nous faire perdre de vue :

n) La gloire de Dieu
o) La citée à venir.
p) La protection divine.
Je vais devenir avide et égocentrique, la peur va s’installer dans ma vie, car l’insécurité va être présente. Mon seul intérêt sera mon but ; la peur fait disparaître la confiance de la foi.

Ainsi donc la famine survient et il va en Egypte, la sagesse humaine ne trouvera rien à redire, mais la sagesse de la foi dira qu’Abram aurait dû rester où Dieu l’avait appelé.

Il vaut mieux la famine en Canaan que la prospérité de l’Egypte.

Nous remarquons qu’immédiatement au lieu de protéger son épouse, il est prêt de la sacrifier pour avoir la vie sauve. Il ne pense qu’à lui-même.

Abraham et Saraï ici est un type qui nous parle de la relation que l’Église doit avoir avec Christ.

Saraï, obéissante, se retrouve dans la maison de Pharaon !

Quel contraste avec Béthel, la maison de Dieu et l’autel des sacrifices la tente du repos !

Saraï est admirée, louée par le monde qui l’entoure. Si vous niez votre relation avec Christ vous serez souvent admiré ! Il ne faut pas suivre le monde, il ne faut pas aller là ! Se mêler au monde faire des compromis, n’apporte jamais la bénédiction de Dieu, mais la malédiction c’est à dire les plaies d’Egypte !

Quelle honte pour Abram de se faire reprendre par le Pharaon lui-même, qui n’a aucune mauvaise intention.

q) Que de fois le chrétien se fera, reprendre par le monde !
r) Que jamais nous ne soyons déclaré coupable par le monde !
Si nous descendons au niveau du monde, nous aurons peur de relater notre relation avec Christ.

Nous pouvons aussi faire un parallèle avec cette histoire et souvent l’Église en générale. Lorsque l’Église devient infidèle à Christ elle est admirée par le monde. Souvent nous entendons, il faut se mêler au monde alors vous ferez du bien au monde, nous ne devons faire aucun compromis avec le monde. Nous ne ferons pas de bien au monde, comme pour Pharaon le monde sera frappé de grandes plaies par notre faute.

C’est ce qui arrive quand les chrétiens ne sont pas fidèles, les plaies (les malheurs) frappent le monde. Car si les chrétiens sont rentrés dans le monde, Dieu a le désir de les faire sortir. L’infidélité n’est jamais une bénédiction pour qui que ce soit. 

Dans cette situation d’ambiguïté, il n’est jamais mentionné qu’Abram offre un sacrifice en Egypte, personne ne peut servir Dieu et être dans le monde. Le service n’est que religieux et ne peut pas être agréé par Dieu. Pour lui offrir un sacrifice qui lui soit agréable, je me dois de ma tenir sur le chemin de la foi, dans l’obéissance.

L’Egypte va donner à Abram à cause de son mensonge reçut de grand bien, nous savons qu’il y a dans ces biens il y aura un cadeau empoisonné ! 

Les cadeaux du monde sont dangereux.

s) Ils pervertissent les dons de Dieu.
t) Il nous entraîne en dehors de la foi confiante et obéissante.
u)   Ils sont des pièges du diable.
Retour d’Egypte, séparation d’avec Lot

Genèse  13.

Chassé Abram revient, il est devenu riche, la main de Dieu ne l’a jamais quitté malgré cette situation équivoque. Il va être mentionné deux fois dans le verset 4 « l’endroit où il était déjà passé ». Oui il y a chemin de retour, qui est le chemin du jugement de soi-même. Quoique nous ne voyons pas Abram se repentir ! Il nous faut savoir qu’il revient à l’endroit de la bénédiction.

v) En Egypte, il n’a jamais dressé d’autel.
w) Ici, a nouveau il invoque Dieu !
Oui seulement sur le terrain de la foi, nous avons envie de rencontrer Dieu, il retrouvera une pleine restauration, Dieu est de nouveau servi dans l’adoration parfaite.

Nous pourrions dire en figure qu’il est revenu à tous les privilèges et à la bénédiction. Dieu est le Dieu de la restauration, il ne nous abandonne pas. Ainsi dans notre vie, si même extérieurement, il n’y a pas d’éloignement, le cœur s’éloigne lui plus facilement de la vraie jouissance des bénédictions spirituelles.

Lot est avec Abram, mais c’est le premier verset qui nous le dit. Lot était le compagnon de l’homme de Foi, mais il ne semble pas avoir eu la même foi. Il s’est attaché à Abram, il le suit. Abram étant le chef de la famille. Si le N.T. ne nous parlait pas de lui nous ignorions qu’il avait la foi (converti). Est-ce l’Egypte qui a une mauvaise influence sur lui ? Est-ce que c’est déjà la nature de Lot, mais nous constaterons que ces choix vont être dramatique. 

Il est terrible pour l’homme que de goûter des plaisirs du monde, qui sans satisfaire réellement, seront un réel plaisir pour la chair qui refuse de se laisser crucifier pour marcher dans le chemin de l’Esprit. 

x) Il est plus facile d’entraîner les chrétiens dans l’amour du monde que de les en éloigner. 
La contestation apparaît, c’est en général pour ce que nous pensons nous appartenir, cette contestation ici est mentionnée en présence des Cananéens. Qu’il est triste de voir combien de fois les chrétiens contestent et tout les incrédules peuvent le constater et s’en réjouissent au dépend du chrétien.

Mais Abram n’a pas cet esprit, à l’esprit de contestation il répond par l’esprit de renonciation.

Un événement qui met Lot à l’épreuve. Il voit la pleine fertile, arrosée, comme le pays d’Egypte, (v.10) tout était beau et riche. L’allusion à l’Egypte n’est pas innocente … 

y) Devant ce même événement, comment vais-je voire les choses, avec les yeux de Lot ou les yeux d’Abram ?
Parfois Satan met devant nous ses miroirs afin de nous faire sortir du chemin de la foi !… 

Lot pouvait voir la providence de Dieu, puisqu’il avait le choix. 

Dans ce monde il n’y a pas de place pour l’enfant de Dieu.

La place de l’enfant de Dieu c’est le chemin de la foi dans l’obéissance !

Dans le cœur de Lot il y la confusion :

z) Il ne voit pas la condition morale.
aa) Il ne voit pas le péché horrible aux yeux de Dieu dans cette vallée.
ab) Il ne voit que le profit pour son troupeau.
ac) Il ne voit que son profit, qui sera pour sa ruine !
Abraham lui se trouve dans le plan divin, il agit conformément à ce plan, Dieu va donc lui parler.

Lève les yeux !

Il a une autre vision que celle de Lot. Il recevra au centuple. Mais il reçoit ce que Dieu lui donne.

Si notre vision est fixée sur les choses célestes, nous pouvons alors renoncer sans difficulté aux choses d’ici-bas. Dieu lui donne un ordre, parcourt le pays ! Il est pour toi ! Abram crut, merveilleux, alors qu’il n’a pas encore de descendance, ni moyen humain pour posséder le pays, il crut.

Il va à coté d’Hébron l’endroit le plus élevé des monts de Judée. Il y dresse sa tente, Abram y trouve du repos, puis il dresse un autel, il adore et prie son Dieu.

Lot n’avait pas de frères à Sodome, il y a là, un contraste significatif avec Abram, qui habitait Hébron. Hébron signifie « compagnie », c’est un lieu agréable. On ne peut pas trouver de vraie compagnie dans le monde pécheur semblable à ceux que l’on trouve dans l’Église spirituelle. Mais il y a encore le lieu où il planta sa tente aux chênes de Mamré. Qui signifie vigueur. Nous avons là une signification spirituelle qui nous fait penser à la vigueur de la communion fraternelle si utile surtout dans les moments difficiles ou douloureux de nos vies, compagnie que nous avons toujours une fois besoin. Mais il faut que nous soyons trouvé spirituellement dans l’état qui réponde à cela.

Abram vainqueur.

Genèse 14.

Les Cananéens se faisant la guerre, Lot qui habite au milieu d’eux, va en faire les frais, il en sera la victime. L’homme est toujours la victime du péché au milieu duquel il se trouve. Son environnement est abominable le N.T. nous l’apprend dans 2 Pierre 2.7-8. Lui Lot le juste se trouve dans une situation difficile, il souffre du péché des autres, il souffre de solitude.

Mais l’influence de l’Egypte a été si forte, oui le monde peut avoir une trop forte influence sur le chrétien, il va ainsi dans le monde, il en souffre, mais y reste !

Lot signifie « caché », oui sa foi reste cachée !

ad) Combien de chrétien restent caché
ae) Ils sont sans force
af) L’attrait du monde les a vaincus
ag) Ils seront emportés avec lui ….
Abram qui habite, lui dans un lieu béni, nous rappelons ces noms si significatifs :

ah) Mamré, Fermeté ou vigueur.
ai) Hébron, communion, compagnie.
aj) Aner, chute d’eau symbole de bénédiction dans ce pays aride.
Abram sera sans problème vainqueur des Cananéens, l’homme de foi est vainqueur du monde ! Lot n’apparaîtra jamais comme un vainqueur. Le fait de vaincre dépend de la position du croyant, la position de la foi et d’obéissance. Lot habitant ce lieu d’iniquité devra en subir les difficultés. La guerre fut provoquée par une révolte. Dans ce monde il y a toujours du désordre avec ses conséquences. Lot étant impuissant il fut emmené captif avec tout le monde, il ne pouvait ni sauver la ville pécheresse, ni se sauver lui-même dans cette affaire, la présence du chrétien qui s’est installée dans le monde ne pourra pas sauver le monde du jugement et des conséquences de ses actes.

Abram combattit, non pas pour lui, ni pour délivrer le roi de Sodome, mais pour délivrer Lot sa famille.

Il est bon de pouvoir délivrer ceux qui sont tombés sous la puissance du mal.

ak) Sommes-nous prêt à combattre aussi ?
al) Sommes-nous de ceux qui subissent les assauts du monde ?
am) Sommes-nous de ceux qui sont victorieux des assauts du monde ?
an) Beaucoup de chrétiens ont été délivrés des liens du monde à cause de la foi des autres !
Une autre expérience attend Abram, la rencontre avec le roi de Sodome. Car les offres du roi de Sodome sont peut-être plus mortelles qu’une hostilité ouverte. Nous avons tous à craindre les propositions séductrices de ce monde et le moment de la victoire est toujours un moment de danger tout particulier ! N’est il pas écrit dans Ephésiens 6.13 «  … tenir ferme après avoir tout surmonté ». Quand une victoire spirituelle a été remportée l’ennemi vient souvent avec quelques séductions, quelques honneurs ou quelques dons !

Nous devons rester dans la vallée de « Chavé », qui est la vallée du roi. La vallée de Chavé est toujours un lieu bas, dans ce lieu nous sommes dans l’humilité, car notre victoire repose sur Dieu lui-même, nous ne sommes que des instruments. Le roi de Sodome sort toujours pour nous élever et nous donner des faveurs !  Il veut nous faire sortir de notre position e victoire par la foi en Christ et il veut nous élever.

L’esprit de la vallée du roi c’est l’humilité et Dieu à sa place, là nous rencontrons le roi de Salem qui va nous donner rafraîchissement et sa bénédiction. Cela nous donne bien plus que ce que le roi de Sodome pourrait jamais nous offrir ! Melchisédek le premier roi mentionné dans la Bible qui est un bon roi ! Il en préfigure  le meilleur de tous le Roi des rois ! Oui Dieu fera que le monde sera dominé par ce roi merveilleux.

C’est le rafraîchissement divin qui est donné pour Abram ; avant de rencontrer les ruses du monde, nous avons besoin de rencontrer Notre roi et Sauveur le seigneur Jésus !

Il n’y rien de plus merveilleux que de pouvoir participer à la table du roi, à la Cène là où l’adversaire de nos âmes a été vaincu, là nous prenons pour toujours la victoire !

ao) N’accepter rien du monde, ni cadeau, ni faveur !
ap) Abram a compris tout cela il ne veut rien de ce monde pervertie.
Il ne veut que ce que Dieu donne, rien que la bénédiction divine. Il accepte pour le salaire de ces serviteurs. Nous ne pouvons forcer ceux qui n’ont pas le même engagement que nous à marcher dans le même chemin ! 

Seul l’engagement volontaire de la conversion donne de pouvoir vivre autrement !

Promesse renouvelée.

Genèse 15. (Romains 4.3).

Celui qui refuse les biens de ce monde reçoit les biens que le Seigneur donne !

L’homme de foi dont la force est la prière garde son caractère d’enfant de Dieu, il reçoit soutien, communion, il est victorieux du monde. … 

Ici Dieu se présente, il veut être connu de ce qu’il veut être pour Abram « Je suis le Dieu tout-puissant ». en d’autres mots, un bouclier, une protection. La connaissance de Dieu donne tout, quelle merveilleuse récompense. Pour Abram la meilleure récompense, c’est un héritier ! Seule la foi permet d’hériter des promesses divines. Mais comment ne pas croire le Dieu de gloire, le Dieu tout-puissant ?

Abram, crut ! Et celui lui fut compté comme justice, sans justification pas non plus de bénédiction. Ma foi est comptée comme justice, pas mes œuvres. Ici Dieu lui précise que sa descendance sera filiale et pas une descendance selon la coutume, lorsque l’on n’a pas d’enfant. 

Abram posera une question à Dieu, son intimité avec lui, lui permet ce dialogue véritable qui sera simple et fructueux.  Dieu va lui demander d’offrir un sacrifice, il le fera selon l’ordre de Dieu. Peut-être se sacrifice ressemble à bien des autres sacrifices qui avaient lieu à cette époque pour ce genre d’alliance. Mais ici pour nous Abram obéie à l’ordre de Dieu. Combien de fois nous voulons agir à notre guise selon nos idées. Mais pour que Dieu accepte je dois agir selon sa volonté.

2 images différentes, mais juste sortent de ce sacrifice :

aq) La mort de Christ nous y est présentée, car au travers de ce sacrifice Dieu fait alliance avec Abram. Par la mort de Christ Dieu fait alliance avec nous. Quand la frayeur s’abat sur lui, il réalise que l’héritage ne s’acquiert que dans la mort et par la foi. Car sans cette mort 
1) Pas de victoire.






2) Ni d’alliance.







3) Ni de promesses qui s’accomplissent. 

Les oiseaux montrent que la pensée de la mort de Christ veut toujours nous être enlevé et à en réduire toute la portée pour nous en retirer tout bénéfice.
ar) Nous devons nous offrir nous-mêmes en sacrifice sur cet autel de Dieu afin qu’il nous reçoive et nous bénisse. Nous devons nous mettre tout entier sur l’autel, notre consécration doit être totale. La victime devant être ouverte, tout doit être ouvert devant Dieu, il ne doit rien y avoir de caché devant lui. La sainteté ne doit seulement être à l’extérieur mais aussi à l’intérieur.
Ces deux images ne se contredisent pas mais se complètent.

Abram dû veiller longtemps, les oiseaux de proie sont là. Le diable à vu notre engagement et enverra ses oiseaux pour anéantir notre consécration, toute notre vie nous aurons à veiller afin de chasser l’ennemi. par contre la foi l’éloigne. 

Nous ne devons pas permettre à l’adversaire de nous enlever l’alliance de Dieu avec les homes c’est à dire la mort de Christ. Il est dramatique de constater que la mort de Christ est souvent minimisée dans beaucoup de milieu aujourd’hui.

Après la lutte la récompense :

a) Dieu passe.

b) Dieu parle.

Il fera alliance avec Abram, une alliance pour lui et ses descendants. Cette manière de faire alliance est bien rituelle, Abram le comprend, mais il sait aussi que si il rompt l’alliance il sera traité comme ses animaux l’ont été, la mort ! Cette alliance est sérieuse et Dieu s’est engagé.

Puis dieu lui déclare ce que ses descendants auront à subir, la servitude pendant 400 ans. Pas un de nous ne saurait ce qu’est la liberté, si nous n’avions pas connu la servitude et ses conséquences. Nous devons apprendre combien le monde et la chair sont opposés à tout ce qui est de Dieu et quelles sont les difficultés auxquelles il nous faut faire face.

A la fin de tous cela Dieu lui précise encore mieux l’héritage à venir et lui en donne les frontières. Combien de fois après la victoire de l’épreuve, Dieu nous fait voir des horizons nouveaux et plus larges encore que ceux qu’il nous avait parlés et dont nous n’avions pas réalisés toutes les merveilles.

Dieu veut nous donner la vision de l’héritage céleste qui est le nôtre. N’oublions pas que notre vocation est céleste, Hébreux 3.1. 

L’erreur d’Abram.

Genèse 16. Galates 4.21-31.

La foi d’Abram est grande mais elle est de la même nature que la nôtre, ce n’était pas une foi incapable de fléchir. … Après l’expérience du chapitre précédant Dieu le laisse à l’épreuve. Puis souvent après une erreur le diable veut nous faire croire que tout et fini, mais le retour auprès du Seigneur est toujours possible, une bataille de perdue ne signifie pas que la guerre est perdue. La tentation d’Abram vient par un être cher, son épouse ! Nous éprouvons de la méfiance à l’égard des inconnus, mais pas de quelqu’un de proche de nous ! Sarah n’ayant pas la même spiritualité que son mari, ne peut pas avoir la vision de la foi. Elle va donc l’entraîner tout naturellement sur le chemin de la chair. N’aurait-il pas dû au contraire lui parler l’exhorter, non il ne discute pas, il ne lui dit rien pour l’encourager à croire à la promesse du Dieu tout-puissant. 

Sarah parle au verset 2 « L’Eternel m’a rendue stérile » elle révèle son état d’esprit. C’est que Dieu l’a rendue stérile, mais jusqu'à quand ? En disant cela elle nous découvre sa foi, ou plutôt son manque de Foi. Car Dieu a son heure ou elle pourra enfanter !

Combien de fois le diable va venir rôder autour de nous pour nous faire croire, que si même Dieu a promis quelque chose, il va falloir faire quelque chose pour le réaliser, même si cela est plus que discutable et charnel. Le diable veut toujours nous entraîner sur le chemin de la chair et non celui de la foi.

Puis nous constatons qu’Agar est une servante reçue en Egypte ! Ce que nous avons reçu en marchant selon le monde reste toujours un piège et il est bien difficile de s’en débarrasser. Car dans la pensée de Dieu la vraie descendance doit être libre, elle ne doit pas provenir de l’esclavage. Aucune égyptienne ne peut élever un fils dans la liberté de la grâce céleste, puisqu’elle est esclave, tout cela spirituellement bien sur ! La suite leur donnerait-il raison ? Un enfant s’annonce ! Devant le résultat des efforts humain combien y voit l’approbation divine, alors que ce n’est que le minable résultat d la chair !

as) Mais le principe dont Agar est une figure, est l’idée que quelque chose peut être fait avec l’homme dans la chair, non selon le plaisir de Dieu. C’est la pensée que la chair instruite et cultivée pourrait éventuellement hériter des promesses de Dieu.
Les mauvaises conséquences ne vont pas tarder. Le mépris gagne Agar, avec la suite des réactions logiques entre les deux femmes, certainement Abram n’avait pas prévu tout cela. Elle la servante donne un héritier au maître, alors que sa maîtresse n’a pas la possibilité, sa maîtresse a besoin d’elle ! La chair méprise toujours la grâce de Dieu puisqu’elle veut l’obtenir par les œuvres au travers de son orgueil. La mise en valeur de la chair conduit toujours à la souffrance et l’amertume.

Quand Sarah évoque le nom de Dieu auprès de son mari dans ce conflit, l’invocation de son nom est bien en vain avait-il été consulté avant de lui donner Agar ? Alors, maintenant, comment se plaindre et demander à Dieu d’être juge ? Abram par sa réponse nous montre combien il a démissionné de sa responsabilité. Il ne prend aucune décision, fait comme tu veux. 

at) Nos faiblesses spirituelles, nos chutes, nous privent de toute autorité, spirituelle ou autre. Nous n’aurons plus rien à dire !
Si le chapitre précédent présente Abram comme le père d’une multitude aussi incomptable que les étoiles, ce chapitre va nous parler de la mère, hélas la mère en question ne sera pas celle que Dieu voit pour être la postérité de la foi, Pourquoi ? Nous avons déjà vu le principe du monde et de son esclavage qui s’y attache. Nous reprenons encore :

1. Agar signifie, fuite.
2. Elle n’est pas une femme libre, mais une servante.
3. Parce qu’elle représente le principe du monde de la chair qui s’oppose à la foi.
Agar se trouvera donc synonyme de Servitude car elle est esclave, ce qui est légal est dans la servitude, c’est pourquoi Paul dira Agar c’est le mont Sinaï avec la loi et la servitude qui s’y rattache ! Dans les Galates, c’est le monde religieux, ce n’est pas aspect profane et méchant, mais c’est le monde religieux et légal, qui n’a qu’un but : se procurer les grâces de Dieu ou les promesses de Dieu, mais pas par la foi, par la légalité, d’une manière intellectuelle. Là l’orgueil fait place à la grâce, le fruit de la chair est « un âne sauvage » c’est à dire indomptable et insoumise. Le fruit d’Agar et sa descendance représentent la chair et le système légal qui comporte orgueil et vanité de ce monde, qui n’est pas le fruit de la foi et de la liberté engendré par la foi.

Pour Agar il y a une réponse formidable à sa situation, car elle a compris que Dieu l’a vue ! Elle s’en réjouie elle est prêt à retourner. Là dans cet échange avec l’ange, elle se trouve un puits, elle va pouvoir y puiser. Dans toutes nos situations, il y a un puits. Là dans ce puits, nous pouvons trouver ce qui est nécessaire pour nous satisfaire. Nous avons dans paroles de vie !

La circoncision.

Genèse 17.1-27 ; Romains 2.28-29 ; 4.11 & Colossiens 2.11.

Dieu se présente comme le tout puissant, il peut donc tout faire ! Il n’a pas de limite dans es réalisations, il ne sera pas arrêté mêmes par les lois physiques ou physiologiques qu’il a créées  Nous devons marchez devant lui avec ce sentiment, nous profiterons de son alliance avec nous. Si nous sommes prêt à accepter la circoncision de notre cœur, notre circoncision n’est plus exigée dans notre chair, c’est celle de notre cœur que Dieu désir pour nous aujourd’hui.

Nous ne pouvons plus avoir confiance en la chair avec tout ce qu’elle représente car :

au) Le monde religieux en est remplie
av) C’est le principe d’Agar et d’Ismaël. 
aw) C’est la loi = la chair !
L’œuvre entière de la grâce divine doit être de Dieu seul de lui seul. 

Quand nous marchons dans ce sentiment tout va bien.

Dieu renouvelle encore pour Abram, ici la promesse du pays ! L’homme a besoin d’entendre et de réentendre la promesse de la cité céleste, qu’il perd si vite de vue.

Dans ce chapitre à trois reprises il et dit « Dieu dit ». Puis dans la traduction de la colombe 21 fois Dieu parle en disant « je » ! Nous constatons qu’Abram reçoit de dieu, car il a crut, il a abandonné sa propre initiative, il a cru Dieu ! Dieu va le récompenser en lui donnant. Dieu ne peut pas intervenir dans ma vie, si c’est moi qui décide, c’est lui qui doit décider ce qu’il veut ! Car c’est lui qui veut faire. 

Je ne peut pas commander Dieu, je dois être confiant et obéissant dans tout ce qu’il me demande.

Malgré l’erreur d’Abram, le plan de Dieu va s’accomplir, car cet homme croit. Oui il lui a fallut comprendre que les œuvres de la chair ne conduisent jamais dans le plan de Dieu.

Au chapitre 24 verset 40 Abraham parle « l’Eternel devant qui je marche » par contre plus tard Jacob dira « le Dieu devant la face duquel ont marché mes pères chapitre 48 verset 15 ! Nous voyons là un contraste saisissant.

Ce que Dieu va faire est répétée plus de dix fois. C’est Dieu qui commence et c’est Dieu qui achève ! Il est le tout-puissant Abraham avait cru, (Genèse 15.6) dieu l’avait justifié par sa foi. Aujourd’hui, Abraham a fait l’expérience de la nullité  des œuvres de la chair :

· Par l’expérience de la naissance d’Ismaël !

Dieu peut faire de nouveau le renouvellement de l’alliance. 

Celle qui confirme la mort de la chair et la victoire de la foi.

Cette alliance sera pour lui et ses descendants, pour tous ceux qui croiront comme lui en Dieu qui justifie par la foi celui qui croit. Il établit une alliance en regard de sa foi.

La foi d’Abraham saisit la puissance de la grâce de Dieu.

La foi d’Abraham saisit la place de l’homme la vraie place de l’homme.

Cette alliance c’est la circoncision de la chair, figure de la mise de coté de la chair d’une manière absolue. 

La circoncision = 
La mort de la chair.

· C’est Dieu qui fait tout !

La circoncision exécutée n’a de valeur que si la circoncision du cœur a eu lieu Si Dieu garde l’alliance, l’homme devra aussi la garder.

Maintenant que la chair d’Abraham (nous disons chair ou vieille nature) est morte, les choses vont pouvoir changer. Pour bien marquer ce changement, Dieu lui donne un autre nom ! Dieu lui donne un nom qui corresponde à sa nouvelle situation, (nouvel état) qui va permettre la réalisation du plan de Dieu pour lui.

Dans la Bible le nom n’est pas seulement une simple étiquette mais l’expression de l’être lui-même. Le nom exprime les qualités ou la propriété d’un être. 

· Abram = Père d’élévation, Abraham = Père d’une multitude. Saraï = ma princesse, Sara = princesse.

Abraham, rit, non pas du rire de moquerie mais d’un rire de joie, d’un rire de réjouissance, de victoire.

Mais il a aussitôt une question et Ismaël ? Sa joie ne peut être complète, Il y a le pincement de l’inquiétude pour son fils. Lorsque la chair a produit quelque chose il y aura toujours de l’amertume. 

Que de chrétiens se sont précipités, agités, et se retrouvent en pleine difficultés, ils sont amers, mais ils sont responsables ! Dieu veut toujours en toutes ces circonstances aider, il va bénir Ismaël, non il ne mourra pas, il vivra et sera aussi père d’une foule de nations.

Abraham et la visitation Divine

Genèse 18.1-33.

Abraham a planté sa tente à Mamré. Nous le trouvons pendant la chaleur du jour à la porte de sa tente, il est éveillé, prêt à recevoir une visite. Il veille.

Tout chrétien doit toujours être spirituellement éveillé. Prêt à recevoir la visitation de Dieu. Même à une heure qui ne serait pas favorable, pour l’heure c’était la sieste !

Au travers de trois hommes, il reçoit la visite de l’Eternel. Abraham est un homme prêt spirituellement à une visite si impressionnante, car :

ax) Il a apprit que Dieu accomplit lui-même tout par sa puissance.
ay) Il pouvait rire de joie devant l’accomplissement des promesses.
az) Il est passé par la circoncision du cœur et de la chair.
Tout de suite  il s’empresse à servir ses visiteurs … Il leur offre les meilleurs services.

· L’eau pour laver les pieds fatigués

· La meilleur viande

· La crème, les gâteaux.

Nous pouvons aussi réaliser que la lavage des pieds à ici son importance, après la marche à pied dans la poussière et la chaleur, un rafraîchissement des pieds s’impose et donc un bien être appréciable. Le service que nous adonnons aux autres doit procurer un bien-être qui leur soit utile ! 

Nous pourrons remarquer que dans le Nouveau Testament c’est Jésus lui-même qui le fait à ses disciples ! Et nous savons pourquoi ? D’ailleurs lorsque Jésus nous purifie de nos mauvaises démarches, quel bien-être nous pouvons alors recevoir de lui-même.

Servir voilà notre tâche, la fonction de tout enfant de Dieu.

N’y a-t-il rien qui soit étonnant de la part de l’Eternel ? Voilà une phrase qui résonne avec force à la quelle l’ange Gabriel fera échos en disant « car rien n’est impossible à Dieu ».

Sa foi est confirmée par la venue prochaine de l’héritier. La récompense de la foi arrive, c’est merveilleux.

Mais l’Eternel veut lui livrer quelques renseignements confidentiels. Car il va visiter Sodome, il veut vérifier ce qui se passe exactement. Dieu n’agit pas par précipitation, il agit posément et avec certitude.

ba) Car il va visiter Sodome, vérifier.
bb) Dieu n’agit aps avec précipitation. 
bc) Dieu agit sûrement et posément.
Qu’il est merveilleux quand Dieu nous donne des instructions confidentielles, lorsque le cœur de Dieu s’ouvre à ses enfants. Dieu nous ouvre alors de nouvelles perspectives. 

Cela conduit Abram à l’intercession, car il vient de découvrir le danger de toute un ville, le danger du jugement de Dieu, mais y aurait-il des justes dans cette ville qui vont payer pour les autres ? Aussi il intercède pour cela. Puis il doit penser à Lot qui s’y trouve. 

Cet état d’Abraham devrait être toujours l’état des enfants de Dieu, c’est un état de bénédiction. Dieu aime venir rencontrer ceux qui le cherche et qui l’aime.

Cette réflexion conduit l’homme à croire simplement. C’est bien là une confirmation magnifique de la foi, l’amour est magnifique, la foi se confirme. Ainsi devrait être la vie de l’Eglise.

Une question se pose inévitablement, Abraham a-t-il assez intercédé ? Puisqu’il aurait dû descendre sans doute à un juste, et il c’est arrêté à cinq ? Dans Jérémie 5.1, Dieu dit » Cherchez sur les places, s’il s’y trouve un homme … je pardonne à Jérusalem ». Dieu aurait-il pardonné à Sodome et Gomorrhe, à cause de Lot ? La question reste posée. 

L’attitude de Dieu est toujours la grâce et la miséricorde, le jugement vient quand il n’y a plus d’autres ressources. 

Alors que nous portons nos requêtes à Dieu, nous savons qu’il entend et si il a entendu nous pouvons affirmer, « Dieu a entendu, nous pouvons alors rendre grâce et remercier Dieu de tout notre cœur. Si nous parons de l’intercession, nous pouvons constater que parfois nous n’obtenons pas notre requête. Mais nous pouvons alors lire Philippiens 4.6-7, dans ce texte il n’est pas parlé de l’exaucement, mais il est dit que dieu garde nos cœurs et nos pensées dans le paix du Seigneur ! Un chrétien qui a le sentiment de la grâce de Dieu, sait qu’il obtient ce qu’il demande, c’est cela qui est bon pour lui.

Le chrétien qui a toujours le sentiment de la grâce de Dieu est un chrétien heureux !

Une parenthèse avec Lot.

Genèse  19.1-38.

Ce n’est que deux anges qui arrivent chez Lot, le chapitre précédent nous ait parlé de l’arrivée des anges chez Abraham, ils étaient trois. N’y a-t-il pas là déjà un signe ? 

bd) 3 nous parle du divin.
be) 2 nous parle de la communion et du témoignage.
Nous voyons que l’envoie de Dieu se trouve nous pourrions dire en mode mineur avec Lot ! Cela ne va pas être le même échange, il n’y a pas de bonnes nouvelles à annoncer, mais un jugement qui va tomber sur la ville.

Nous avons pu aussi constater que Abraham était à la porte de sa tente. Ici Lot est à la porte de la ville, Lot est donc un homme important dans Sodome ! A-t-il pu envisager d’apporter quelque chose de bien dans cette ville, Cela ne semble pas possible. Néanmoins il est un notable, il siège avec eux. Mais son témoignage sera sans puissance, il n’est pas reçu. On se moquera de lui. Ses compromis ne lui ont rien apporté, ni à lui ni aux habitants de Sodome.

Sa place d’honneur dans le monde est triste à voir, il ne reçoit pas de visitation divine comme pour Abraham, car ils sont deux, celui donne seulement l’idée de soins providentiels. Il ne sera que l’objet de la providence de Dieu.

Nous pouvons malgré tout noter qu’il a des pains sans levain, ces pains nous parlent de sa justice devant Dieu, donc lui-même est séparé de la corruption qui règne dans cette ville,(2 Pierre 2.7). Mais dans ces réactions et sa requête, il nous montre quel est son attachement à ce monde qui est perdu. Sa femme dont le cœur &était à Sodome partagera le jugement de cette vile. Nous pourrions penser que Lot montera à la montagne que par ce que l’ange l’y conduit presque de force, et uniquement par peur…. 

Il deviendra le père de 2 peuples qui ont été des pièges et des fléaux pour le peuple de Dieu, La conduite mitigée de Lot n’a conduit les siens qu’à la ruine, sa semence stérile n’a rien produit pour Dieu. 

Nous pourrions dire que lui seul fut sauvé au travers du feu, (1 Corinthiens 3.15).
· Dans le chapitre précédent nous avons vu le privilège de la foi, la visitation divine, le service pour le Seigneur, la confirmation de la foi, la confiance divine dans l’homme de foi et l’intercession pour le monde. 

Abraham avait la foi et il était dans l’état moral qui convenait pour recevoir les promesses de Dieu.

Puis la femme de Lot reste un avertissement important, Jésus nous dit, (Luc 17.32) « Souvenez-vous de la femme de Lot ». Elle ne mourut pas pour être ensevelie et oubliée. C’était une femme qui avait vécu près du peuple de Dieu, qui avait sa part avec eux extérieurement, mais sans doute son cœur était dans le monde. Elle restera dans les écritures comme un statue de sel, un avertissement à ne pas retourner en arrière. Nous devons nous souvenir que ce monde est sous le jugement et regarder en avant vers le ciel de gloire à venir. Que Dieu nous garde de regarde en arrière vers le monde ou quoi que ce soit qui s’y trouve.

Le séjour à Guérar.

Genèse  20. 1-18.

Nous allons trouver Abraham au prise avec la tentation et y succomber pour la deuxième fois, malgré leur âge. Dans la première histoire similaire, Abraham est sortie du pays d’Egypte sans rien dire, il n’avait sans doute pas compris, et en conséquence est sur le possibilité de recommencer. C’est exactement ce qui va se passer pourtant, sa connaissance de Dieu a augmenté, la promesse de l’hériter est sûre  et certaine puisque au chapitre 18 il lui a été annoncée l’année prochaine ! Donc rien ne devrait lui faire craindre des ennuis pour sa femme avec lui-même ! Mais cette fois-ci la leçon va porter ? Oui sans doute car il réagi avec un peu plus de vérité, il parle et avoue.

Donc avec Abimélek c’est différent :

Il s’humilie et raconte sa faute, il l’explique. Raconte le pourquoi de ces craintes, il en ressortira victorieux. Dieu pardonne car Dieu n’exige pas la perfection divine pour l’homme.

Nous pourrions dire que cette fois Abraham était même dans ce sujet de son épouse descendu plus bas encore que le première fois, car lorsque l’activité de l’incrédulité n’est pas jugée et extirpée, elle revient plus forte encore.

La première fois c’est au chapitre 12, alors que Dieu venait de lui présenter l’héritage promis.

La deuxième fois au chapitre 18 Dieu vient d’annoncer à Abraham l’héritier !

L’ennemi sait diriger ses attaques au moment bien précis pour faire tomber Abraham. La faiblesse du moment conduit à abandonner l’objet le meilleur et essentiel pour la promesse, « son épouse » ! Dans ces moments Abraham se trouve sur le terrain naturel de l’homme en dehors de la position de la foi. Il semblerait que dans ces moments il a perdu de vue l’appel du Dieu de gloire. Car il peu dire « Quand Dieu m’a fait errer loin de ma famille ». Nous voyons qu’il ne distingue pas la protection de Dieu là où Dieu veut le conduire.

Combien de fois nous trouverons un homme de Dieu avec des réflexions bien humaines, et des actions à l’opposée de sa foi et de ses victoires. Jacques nous dit qu’ils sont des hommes de la même nature que nous, (Jacques 5.17). 

Amalek lui donnera de l’argent pour un voile ! Une sommes d’argent afin que tout ce passé soit oublié !

Nous pourrions dire aussi que l’Eglise est pour Jésus et pas pour le monde, l’Église n’a pas à se laisser séduire et se mélanger avec le monde. Son épouse ne devait être vue que de lui, l’Église de même n’est que pour Jésus et pas pour le monde.

Si l’Église s’abaisse au niveau du monde pour être bien vue de lui, elle ne peut pas être en bénédiction pour lui. De la même façon qu’Abraham et les siens ont été cause de malheur pour Abimélek.

L’Église doit être entièrement à Christ. Il doit lui être entièrement consacrée et fidèle, en respectant l’engagement pris. Sinon nous ne pourrons qu’attirer que le mépris du monde sur elle. 

Si l’Église s’abaisse au niveau du monde elle perdra son respect.

Abraham dû confesser sa faute, trouver le pardon de Dieu, Puis prier pour Abimélek afin que Dieu le guérisse.

Dieu retint Abimélek de pécher ; il préserva par la même Sara et Abraham, Dieu aime honorer son peuple. Mais l’homme de foi sera blâmé par le monde lui-même. Nous pouvons penser que parfois le monde ne craint pas Dieu, mais cela n’est pas si sûr que cela. 

Sara était la mère du futur Isaac, type de Christ, et l’ennemi était derrière toute la faiblesse et la crainte d’Abraham et les actions d’Abimélek, afin de tout ruiner.

Si les chrétiens se compromettent avec le monde et nient leur vraie relation avec Christ, Christ ne sera pas l’objet de leur témoignage. 

Nous pouvons constater que sans la révélation du Saint-Esprit, sans la lumière d’en haut l’homme ne peut pas servir le Dieu vivant et vrai. Seule la foi lui permet d’avancer et de recevoir. Par la connaissance naturel l’homme ne peut pas saisir Dieu, Dieu doit se révéler à l’homme et lui donner la révélation.

Sous l’orage, les difficultés et l’angoisse l’homme reste l’homme, et nous le voyons comme les disciples dans la barque « Seigneur nous périssons ». Pourtant n’avaient-ils été avec lui témoin des plus grands miracles de sa part ! Jésus nous invite à cause de notre faiblesse à veiller et prier sans cesse.

La grâce de Dieu veilla sur Abraham et veille sur chacun de nous. Dieu connaît de quoi nous sommes fait et vient au secours de nos faiblesses.

Naissance d’Isaac et ses conséquences.

Genèse 21.

Au temps fixé par Dieu, (v.2), car Dieu a un temps pour toutes choses. Rien ne sera avant, ni rien ne sera après. Toujours juste au moment choisit par Dieu.

· L’homme selon la chair avait anticipé le plan de Dieu

· La chair avait engendré un fils aussi …

Aujourd’hui c’est le festin qui consacre Isaac, il est reconnu et honoré comme étant l’héritier des promesses divine. L’attitude de Sara est bien répréhensible.

Mais Ismaël n’a plus de place.

Le jour ou je découvre Christ et son œuvre de grâce si glorieuse :

· J’élimine ce qui est de la chair.

· Je chasse tout ce qui vient du religieux

· Je ne désire plus autre chose que Christ.

L’œuvre de la chair ne peut pas supporter la grâce et la victoire de la foi. Il n’y a aucune cohabitation possible.

Beaucoup de croyants ne sont jamais parvenue à ce festin. Il n’ont pas compris la pensée de Dieu en Christ seul Sauveur.

Mais il faut que l’homme charnel et les œuvres de la chair soient chassés. Pourtant beaucoup vont s’efforcer de faire d’Ismaël un homme bon et acceptable. Comme si de la chair nous pouvions avoir des œuvres bonnes et acceptables aux yeux de Dieu.

Ismaël dû être chassé. L’homme charnel doit accepter de mourir à lui-même. 

C’est symboliquement ce que vécu Ismaël alors qu’il fut chassé, là loin dans le désert, l’eau de la vie va lui être donnée, il trouvera la vie, Dieu vient le secourir. La foi étant absente dans ces cœurs sa mère ne pourra lui donner qu’une femme de son pays, qu’une femme qui symbolise le monde. Mais la grâce de Dieu veille sur chacun.

Beaucoup vont s’efforcer de faire et de trouver en Ismaël  un homme bon et acceptable, comme œuvre de la chair c’est impossible, son expérience personnelle nous le prouve il fut chassé ! 

Pour que l’homme de la chair (le charnel soit accepté, il lui faut mourir) ce n’est que symboliquement que Ismaël le vécut alors qu’il est chassé. Seulement ensuite il pourra trouver l’eau de la vie ! Elle lui sera donc donnée. La chair doit mourir ce n’est que morte qu’elle peut être acceptée !

La victoire de la foi peut seule éliminer ce qui est de la chair. Sans la victoire de la foi la chair tient la tête haute et refuse de capituler ! Mais la victoire de la foi n’a lieu qu’au temps prévu par Dieu. Personne ne peut faire agir Dieu avant le temps.

La foi rend grâce et attend la réalisation de la grâce de Dieu.

Alliance d’Abraham avec Abimélek

Genèse 21.

Abraham avait renié sa vraie relation avec Sarah. Alors aujourd’hui ce Philistin s’empare du puits.

bf) Si je cède au monde et renie ma vraie relation.
bg) Le monde ravira à ma foi ma source de rafraîchissement.
Les Philistins vont représenter ceux qui sans la foi professent être sur le terrain divin.

Ils cherchent toujours à priver les saints du rafraîchissement de l’Esprit.

bh) C’est l’introduction du système clérical.
bi) C’est l’introduction de la liturgie.
Malgré cela cet homme veut faire alliance avec des bons arguments. Sept jeunes brebis semblent suggérer un esprit de grâce envers celui qui a été hostile. Le roi et le chef de l’armée représentent ceux qui ont un titre officiel. Mais l’homme de foi a droit à la grâce de l’Esprit.

La présence de Dieu avec Abraham lui donne le droit moral de jouir du puits. 

La présence de Dieu donne au chrétien la bénédiction d’invoquer Dieu extraordinaire et merveilleux !

Abraham et le sacrifice de son Fils

Genèse 22 & Hébreux 11.17-19.

Isaac, le fils bénie, le fruit de la foi et de la grâce, n’est il pas entrain de venir un objet d’adoration ?

Pour bien des raisons Abraham aime Isaac. Ismaël est maintenant absent, il n’a plus que lui.

Il est le fils voulu de Dieu, la Fils de la foi.

Le fils de son épouse, le fils du miracle. Le Fils de la vieillesse.

Ce fils ne prendrait-il pas la place de Dieu dans son cœur, peut-être que  oui peut-être que non.

Dieu a décidé de mettre chacun à sa place. Il appelle Abraham, qui répond de suite. Il ne se fait ^pas tirer l’oreille et il va mettre Abraham devant une grande responsabilité. L’ordre est donné avec précision, sans détour « ton fils, ton unique, celui que tu aimes … pas d’erreur ni de confusion possible avec un autre ou l’autre ! 

Offrir en holocauste c’est à dire qu’il sera entièrement consumé par le feu ! Abraham de part son origine peut sans doute accepter cela …Abraham se tient là encore dans une position de foi extraordinaire que l’épître aux Hébreux nous enseigne, sa foi sera sa victoire, sa confiance en Dieu est absolue, et sera sa victoire. Il va triompher merveilleusement. Remarquons avec quelle promptitude il obéie ! Il se lève de bon matin et pour trois jours de route, à pieds ! 3 jours de réflexion, le cœur d’Abraham est creusé, sa foi s’exerce sur les promesses.

Puis viendra l’obéissance de son fils Isaac !

Le feu instrument révélateur de l’holocauste, cet holocauste n’est pas un sacrifice pour le péché, c’est une offrande de reconnaissance envers Dieu. C’est un parfum reçu comme une bonne odeur  pour Dieu.

Ce sacrifice nous conduit tout droit à l’offrande de Christ, sans défaut, sans tache, d’une obéissance parfaite.

Abraham ne refuse rien à Dieu, ce qu’il a de plus cher, c’est plus que de s’offrir lui-même !

Le bélier que nous verrons encore ici est aussi un typez de Christ, les cornes = la puissance. La puissance de l’amour de Christ qui l’a retenue et conduit à accomplir la volonté du Père sur la croix.

Pour que l’héritier, Isaac prenne possession de l’héritage et de l’épouse qui va venir. Il fallait pour Isaac passer d’une manière symbolique par la mort et par la résurrection.

Le sacrifice ordonné par Dieu fait passer Isaac par cette symbolique expérience.

Le Dieu qui pourvoit sauve Isaac, le dieu qui pourvoit m’a donné aussi en Christ d’être sauvé de la mort, par la mort ! Après ces événements, cela replace bientôt devant un choix, pour son fils.

Le départ de Sara.

Genèse 23.

La mort de Sara sera en type la mise à l’écart d’Israël qui après avoir donné le messie laisse place à l’Église. Ainsi elle va laisser place à l’épouse que Isaac va connaître. Le Fils étant passé au figuré par la mort a trouvé sa position céleste, il peut donc maintenant recevoir l’épouse. Comme Christ après la mort et la victoire sur la mort se prépare par le Saint-Esprit son épouse. Sara le vase de la promesse peut s’éteindre.

Pourquoi tant de détail sur la transaction nous est donnés. Sans doute pour bien mettre l’accent sur la foi d’Abraham dans les promesses à venir, il possède le pays ! Ses descendants seront captifs pendant de longues années mais reviendront et seront possesseurs du pays, aussi il croie cette parole de Dieu et s’organise en fonction. Encore une manière d’affirmer sa foi, Il veut pour Sara et pour plus tard lui-même que ses restes soient dans le pays de la promesse.

Le choix de l’épouse.

Genèse 24.

Là c’est encore une tâche qui lui incombe, et l’épouse doit être convenable. Il ne peut trouver parmi les cananéens, qui un jour doivent être balayés par ses descendants ! (Genèse 15.16). Il ne peut y aller lui-même, Eliézer sera donc chargé de la tâche. Eliézer est en type le Saint-Esprit chercher de chercher l’épouse et de la conduire à Christ sans défaut et sans tache. Nous remarquerons que la future accepte, elle le suit dans la liberté. Elle prendra la tente de Sara, elle prend la place bénie de la victoire, elle est dépositaire des fruits de l’Esprit.

La mort d’Abraham.

Genèse 25.1-11.

Abraham donna tout ce qu’il possédait à Isaac. Toutes les promesses et les bénédictions qu’il a reçues toute sa vie sont transmises.

La signification de la mort d’Abraham est que les promesses font place à celui en qui toutes ont leur accomplissement ;

Nous avons maintenant plus que les promesses, nous avons Christ. Il y a en lui une bénédiction sans égale.

Ainsi qu’Isaac se tenait près du puits et que Dieu le bénit. C’est en lui que les bénédictions sont données, Dieu s’est pleinement révélé e pour lui.

La révélation de Dieu est la source de grande bénédiction.

4
2

